
 

SNES-FSU 

MAINTENANT !! 
Le 18 Décembre, Grève Nationale Unitaire  

contre le projet de modification du statut des ense ignants,  
premier pas avant la Manifestation Nationale de l’E ducation en Janvier. 
 

• Budget 2007 : 15000 suppressions de postes de fonctionnaires, la moitié dans l’Education. Baisse drastique 
des postes aux concours depuis 2005 ; mise au chômage de milliers de non-titulaires. Résultat : des 
conditions de travail dégradées pour les enseignants et pour les élèves.  

• La « réforme » de la lecture, les attaques du ministre contre les professeurs des écoles, les projets de 
réforme de l’enseignement de la grammaire, et la réforme des ZEP qui, à tous les niveaux, qu’il s’agisse des 
programmes pour les élèves ou du profilage et des missions pour les enseignants, installe une 
déréglementation généralisée… 

 
L’ Ecole est au centre du débat politique  : débat sur la carte scolaire, le soutien scolaire (mis à mal  par les 
suppressions de postes d’enseignants et la baisse continue des horaires consacrés à l’aide aux élèves en difficulté). 
Et Ségolène Royal qui propose que les enseignants passent 35 heures sur leur lieu de travail ! C’est faire preuve 
d’une profonde méconnaissance du métier, c’est aussi ne pas hésiter à nous insulter en laissant entendre que nous 
ne travaillons pas assez ! Il est facile de taper sur les enseignants !  La polémique sur la lecture allait dans le même 
sens : nous discréditer, et remettre en cause la liberté pédagogique des enseignants. 
 
Or, depuis des années, la pénibilité du travail des enseignants s’accroit  : ils n’ont pas bénéficié de la RTT, de plus 
en plus de collègues ont des services partagés sur plusieurs établissements, les TZR ont des conditions de travail de 
plus en plus dégradées, les horaires diminuant, les enseignants ont de plus en plus de classes en charge…  
 
L’augmentation du temps de travail ne fait pas seulement l’objet de débat électoraux, c’est un projet du ministère 
actuel. Le gouvernement, à travers son projet de décret, entérine  une dégradation globale des conditions de 
travail  (généralisation des postes à cheval sur plusieurs établissements) ; il instaure la déqualification de notre 
métier  (bivalence imposée :  obligation, si service incomplet, d’enseigner une autre discipline) ; il augmente le 
temps de travail, sans augmentation de salaire !   Suppression  des décharges statutaires  (heures de première 
chaire pour une majorité des collègues, heures de labo),  multiplication des majorations de service  pour effectifs 
réduits. 
Quant aux autres métiers présents dans nos établissements, comme celui de CPE, une simple phrase : [les 
enseignants ] participent aux actions d’éducation et de formation en assurant principalement un service 
d’enseignement… en annonce la mort rapide. 

 

Ce projet, c’est au mois de Décembre  qu’il sera présenté aux syndicats en commission technique paritaire. De 
façon unitaire, ils ont décidé le boycott de la réunion du 11 Décembre, comme signe fort. Mais le CTP sera 
reconvoqué.  
 

La mobilisation doit donc se durcir : la grève unitaire du 18 Décembre s’impose et il est important de la réussir ! 
 
Tenons des AG d’Etablissement, préparons cette grève nationale unitaire , exprimons massivement notre refus de 
ce projet, qui ne fait que servir la volonté politique de réduction du nombre de fonctionnaires.  
 
C’est maintenant , à l’heure du CTP, mais aussi au moment où les discours démagogiques des présidentiables 
sévissent  que nous devons nous mobiliser pour démontrer qu’une autre école est possible, que ce projet dénature 
le métier d’enseignant  qui ne se réduit pas aux 18 heures de présence.  
C’est maintenant  que nous devons peser sur les choix politiques à venir, et c’est dans la rue que nous nous 
faisons le mieux entendre !  

 
La grève unitaire du 18 Décembre doit être un premier pas dans l’action. En Janvier, c’est toute l’Education qui 
manifestera contre les projets régressifs de ce gouvernement. 

 
Le 18 Décembre en grève, en Janvier, on continue la  lutte ! 

 


